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Extrait
Extrait de l'introduction

«Il n'est pas bon que l'homme soit seul» : telle est la réflexion que la Bible prête à Dieu après la création
d'Adam. Voilà qui commence mal. Ainsi, dès les origines, la solitude a mauvaise réputation. Passe encore
pour Adam, qui devait sans doute se sentir un peu seul dans son paradis. Mais quand en 2011, sur une terre
qui compte 7 milliards d'habitants, la lutte «contre la solitude» est proclamée «grande cause nationale» par le
gouvernement français, on commence à se poser des questions.
D'abord, on constate que la solitude est une constante de l'histoire de l'humanité, toujours présente
aujourd'hui, ce qui en fait un élément essentiel de la condition humaine. Ensuite, on nous la présente comme
un élément redoutable, une sorte de maladie endémique contre laquelle il faudrait lutter. Alors on se
demande pourquoi : la solitude est-elle vraiment un mal ? A-t-elle toujours été considérée comme tel ? N'y a-
t-il pas de nombreux malentendus à son sujet ? Dès que l'on creuse un peu le terme, et que l'on regarde en
arrière, la réalité devient en effet beaucoup plus complexe.
Le terme latin solitudo désigne le plus souvent un endroit : une solitude est un lieu désert, plutôt hostile ;
c'est l'opposé d'un lieu humanisé, civilisé, et le solitarius, ou solus, est celui qui est isolé, position peu
enviable dans le contexte culturel d'une civilisation urbaine. Dès l'Antiquité l'ambiguïté s'établit, en raison de
l'amalgame opéré entre la solitude et l'isolement. Cette confusion va se transmettre dans toutes les langues
européennes : seul, solo, solitario, solitary, de même que l'allemand einsam, sous-entendent un isolement
physique, le fait d'être à l'écart, séparé des autres, ce qui est considéré comme une situation anormale pour un
être qui, d'après la philosophie grecque, est un animal social.
Le problème, c'est que l'homme est aussi un animal pensant, et que la solitude est donc aussi pour lui un fait
de conscience, un sentiment, et que peu à peu les deux sens de ce mot se sont confondus, créant un
malentendu lourd de sous-entendus. La solitude comme sentiment ne signifie pas nécessairement le fait de
vivre seul. On peut être solitaire au sein de sa famille ou de la foule. C'est même le cas le plus fréquent.
Vivre seul et se sentir seul sont deux choses différentes, que l'usage courant ne distingue pas, ce qui est
source de bien des ambiguïtés.
De même, le vocabulaire n'a qu'un seul mot pour la solitude subie, douloureuse, négative, et la solitude
volontaire, sereine, positive. Or, qu'y a-t-il de commun entre le vieillard qui vit seul dans son petit
appartement et le philosophe retiré à la campagne dans une solitude propice à la méditation ? Seule la langue
anglaise a deux termes qui permettent de nuancer le discours : lonely désigne plutôt l'état d'âme de celui qui
se sent douloureusement seul, alors que solitary a un sens plus neutre, se rapportant plutôt au fait physique et
positif de se trouver seul. Présentation de l'éditeur
La solitude est un des paradoxes majeurs de notre monde d’hyper-communication : elle fait peur – au point
d’être déclarée « grande cause nationale » en France en 2011 – et fascine en même temps, comme en
témoigne la recherche d’exploits solitaires, de retraites volontaires hors d’un monde surpeuplé. On la fuit et
on la désire à la fois.
Cette ambivalence prend aujourd’hui une dimension nouvelle : l’opposition entre convivialité et isolement
est accrue par le rôle des nouvelles technologies de communication et des réseaux sociaux. Mais ce
phénomène n’est que l’aboutissement d’une longue histoire qui débute dans l’Antiquité, où les intellectuels
avaient déjà posé les termes de l’alternative : l’homme « animal social » et l’amoureux des charmes
bucoliques.
« Il n’est pas bon que l’homme soit seul », dit la Bible, et pourtant le judéo-christianisme exalte la vie
solitaire des ermites et des moines ; à l’époque classique, les « solitaires » de Port-Royal et les « promeneurs
» rousseauistes s’opposent aux « honnêtes hommes » des salons ; au XIXe siècle, les romantiques exaltent la
solitude et fuient les villes ; les « solos » du XXIe siècle vantent les avantages de leur indépendance, tandis



que les ravages de la solitude des plus âgés sont dénoncés comme un fléau social.
Solitude physique et psychologique, solitude subie et volontaire, refuge et malédiction : ce livre retrace in
fine l’histoire des ambivalences de la condition humaine.

Agrégé et docteur en histoire, docteur ès lettres, Georges Minois a publié une trentaine d’ouvrages,
notamment, aux Éditions Fayard, Histoire des enfers, Histoire du suicide, Histoire du rire et de la dérision,
Histoire de l’athéisme, Histoire de l’avenir, Histoire du péché originel.
Un mot de l'auteur
A l'époque de l'ère des masses et de l'hyper communication, où la solitude est considérée soit comme un
fléau, soit comme une anomalie, j'ai voulu retracer l'histoire de cette notion depuis l'Antiquité, et montrer
qu'il y a toujours eu deux types de solitude : l'une, négative, subie et source de souffrances, et l'autre,
positive, volontaire, et source de richesse intérieure. Déjà, Aristote disait que pour aimer la solitude il fallait
être soit un monstre, soit un dieu, car l'homme est un animal social, et la solitude ne lui est pas naturelle.
Pourtant, nombreux ont été dans l'histoire les solitaires célèbres, ermites, misanthropes ou tout simplement
romantiques. Aujourd'hui, la solitude continue à fasciner les individus, partagés entre l'admiration (pour les
navigateurs solitaires par exemple) et la peur (solitude de la vieillesse entre autres). Moi-même historien de
tempérament solitaire, je retrace ici l'histoire de ceux pour qui être "enfin seul" est une véritable bénédiction.
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